
Herr, verzeih mir,

da.13 ich mich an den

Gestank der Abwasser

gewohnt habe.

Ich kann mich davon

Herr, verzeih mir,

daL ich ihnen sagen mul3,

der Mensch lebt nicht

vom Brot allein,

HiIf mir, Herr Herr, verzeih mir,

	

	 entfernen, sie

aber nicht.

Herr, ich kann einen

Hungerstreik machen,

sie aber nicht,
Ich kann wieder weggehen,

denn sie hungern
sie aber nicht.

schon immer.

dafS ich mich

daran gewohnt habe,

in die Elendsviertel

zu gehen.

prier carriL eipèrer

aber nicht alles daran setze,

daf3 sie ihr tagliches

Brot bekommen.

Herr, ich will sie lieben,

aber nicht fur mich.

Hilf mir, Herr,

ich trHume davon,

fur sie zu sterben.

Hilf mir aber,

fur sie zu leben.

Carlos Mugica	 P-E 303)
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L'AFC- Solidarite Tiers-
Monde organise le 26 mars
1979 a 20°heures une
conference avec la Soeur

Frangoise Vandermeersch
au sujet du Vietnam a la
Salle Mansfeld de la Bi-
bliotheque Nationale a
Luxembourg. "forum" in-
vite tres cordialement
ses lecteurs a venir as-
sister a cette conference.

A cette occasion nous publions quelques textes
de la Sr. Vandermeersch et de ses amis de la
"Fraternite Chretienne avec le Vietnam." Ces
textes temoignent d'un profond optimisme pour
l'avenir du peuple vietnamien et vont a l'encon-
tre de certains partis-pris tres negatifs de la
presse internationale au sujet de la situation
actuelle en Indochine."forum" va revenir sur
ces oppositions deconcertantes lors d'une con-
ference de presse avec la Sr. Vandermeersch lors
de son passage a Luxembourg. Pour le moment

nous n'avons pas les moyens de choisir parmi les
informations qui nous parviennent a ce sujet.
Tout en nous gardant de l'anticommunisme pri-
mitif et combien plus facile de certains, nous
renvoyons cependant nos lecteurs aussi a l'arti-
cle desabuse de Jean Lacouture au No.28 de "fo-
rum".

Sr. Fr. Vandermeersch a visite le Vietnam une
premiere fois en 1973 pour enqueter au sujet des
prisonniers politiques du regime Thieu en vue
d'un congres de "Pax Christi" au sujet du Viet-
nam qui devait rassembler toutes les forces en
lice. Sa deuxieme visite a eu lieu toutcksuite
apres la victoire sur les Americains en 1975 et
avait pour but d'y acheminer des medicaments.
Sa troisieme visite, de plusieurs mois, date
de 1978; c'est a celle-ci que se referent les
textes qui suivent. La Sr. Vandermeersch est
chargee de collecter des fonds pour organiser
la reinsertion sociale des nombreuses prostitu-
ees que la presence militaire americaine avait
produites notamment a Saigon.
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Ce Vietnam que nous aimons
La situation du Vietnam est de nouveau tragiquement

la une des informations internationales. Le drame des 2387
refugies du ir HA! HONG », sur lequel se braquent, a juste
titre, les flashes des mass-media, risque pourtant de faire
oublier l'autre drame, d'une ampleur infiniment plus impor-
tante: le drame de tout un peuple - 51 millions d'habitants,
soit presque autant d'habitants qu en France - qui, aprés
avoir lutte heraiquement durant 30 annees, se voit aban-
donne dans la construction d'une paix si cherement gagnee.
Abandon de la part de pays, d'amis, de Francais, qui
l'avaient pourtant soutenu ardemment durant sa Forte pour
son independence, une lutte qui fut terrible.

La Chine a cesse son aide alimentaire au Vietnam et
vient d'annuler pres de 75 contrats concernant la realisation
d'importants equipements cornplets; la raison donnee est
l'aide qu 'elle dolt apporter aux Chinois et Vietnam lens
d'origine chinoise, refugies du Vietnam (refugies dont nous
parlerons ci-apres). D'autres causes, d'autres rivalites,
n'inierviendraient-elles pas dans un differend si navrant
entre des pays encore recemment si solidaires? Dans la
circonstance, le proverbe suivant ne s'appliquerait-il pas:
4Quand deux buffles se battent, c'est I'he?be qui en

L'Europe des Neuf n'aide le Vietnam qu au compte-
gouttes. La France actuellement se sent surtout attire° par
des pays qui offrent la possibilite de marches importants
- qui ne sont certes pas a dadaigner - mais ne devrait-elle
pas aussi se soucier beaucoup plus qu elle ne le fait, d'un
pays meurtri, aux ápreuves duquel elle n'est pas
Otrangere?..

Quant aux Etats-Unis, ils ne respectent pas la clause du
traite de Paris, par laquelle ils s'etaient engages a panser les
blessures de guerre dont ils etaient si gravement response-
bles. Le traite a tares de trois ans, le Vietnam n'a toujours
pas rep les dadommagements reconnus comme amplement
justifies. Pour comble, les Etats-Unis exercent vis-a-vis du
Vietnam, un embargo economique absolu. Le sait-on assez
en France? Beaus militairement, les Etats-Unis souhaitent-
ils que le .Vietnam soit plonge dans un marasme econo-
mique?

L'Europe de l'Est reste seule a apporter au Vietnam une
aide substantielle, quoiqu 'insuffisante. Nous supportons
mal ('adhesion du Vietnam au Comecon, qui met le Vietnam,
qu on le veuille ou non, en dependance economique vis-a-
vis de l'URSS; et ce n'est pas sans inquietude que nous

lisons dans l'article 6 du Traite d'amitie et de cooperation
signe a Moscou, le 3 novembre dernier,qu'au cas a on l'une
des deux parties ferait ('objet d'une attaque, des concerta-
tions bilaterales seraient immediatement engagees» pour
éliminer ce danger.

Mais interrogeons-nous: Que faisons-nous, qu 'avons-nous
fait, pour soutenir l'independance du Vietnam, une inde-
pendence pour laquelle le Vietnam a tout sacrifie, de sa
chair, de ses terres, pendant tant d'annees. Tout en procla-
mant toujours son independence, le Vietnam. n'a-t-il pas eta
oblige, pour sa survie, et justement a cause de certains
abandons, de prendre parti, alors que pendant route
guerre it avait toujours &lie de le faire, aussi bien a l'egard
de la Chine que de l'URSS I

Ce Vietnam que nous aimons, se trouve aujourd'hui
affronte a des difficultes considerables. Inondations catas-
trophiques: jamais vues encore de memoire d'homme,
quart de la recolte de cereales perdu, un demi million d'hec-
tares, environ 9 provinces, sous ''eau., 5.800.000 person-
nes sin istrees a secourir immediatement alors que routes les
energies auraient du pouvoir se consacrer a la reconstruc-
tion du pays, a la wise en culture de nouvelles parties du
territoire. Secours de tous les instants a apporter a une
partie de la population ayant subi les consequences de
/'occupation americaine et de la guerre menee par celle-ci:
un million d'orphelins, des drogues que l'on soigne, des
ex-prostituées que l'on reclasse... Ne nions pas d'autres
difficultes interieures, au sujet desquelles les Vietnamiens
ont le courage et la loyaute de se critiquer a juste raison
(voir, ci-apres). En fin, des tensions aux frontieres, et meme
la guerre a la frontiére cambodgienne, ne sont-elles pas pour
le Vietnam, pour tous les peuples en cause, une blessure
ouverte? En tant que fraternite, nous en souffrons avec
lui.

Plusieurs d'entre nous sont de tres longue date - et le
restent - les amis de ces peuples. Nous avons vu recemment
deux pays, presqu'hereditairement ennemis, la Chine et le
Japon, prendre le chemin de la reconciliation et des
echanges... Que pouvons-nous souhaiter de mieux a nos
amis que de prendre, eux aussi, le chemin du dialogue et de
la paix? Rien n'est impossible, le Vietnam l'a prouve au
long de son histoire.

Scour Francoise Vandermeersch

Fraternite Chretienne avec le Vietnam

Eglise au Vietnam: des privileges
au portage

En 1973, j'allais pour la premiere fois au Viet-
nam et je constatais que l'Eglise y jouissait de nom-
breux privileges temporels. Privileges accordes par
le regime d'alors qui essayait de se servir d'elle pour
contenir son pouvoir.

Aujourd'hui, elle a perdu ses avantages mate-
riels et elle vit un tournant de l'histoire universelle
en experimentant 'Insertion dans un regime socia-
lists, d'une fawn originale. Pour Ia premiere fois
peut-titre, dans semblable regime, elle n'est ni
asservie, ni persecutee, mais elle s'incarne simple-

ment dans Ia nouvelle realite vietnamienne, y
trouvant une chance pour l'Evangile.

Cette Eglise vietnamienne sera-t-elle le lien ou
un ferment nouveau levera-t-il pour l'Eglise toute
entiere? Elle porte I'espoir de beaucoup de chre-
bens a travers le monde.

Je temoigne simplement, dans les lignes qui
suivent, de ce que j'ai vu, entendu clans le diocese
d'Ho Chi Minh Ville. Le mOrneelan anime le diocese
de My Tho.
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